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Hommage à Karol Josef Wajtyla 

Jean Paul II a marqué l’histoire de notre temps. Il a su donner espoir aux 
peuples les plus oubliés. Il a su écouter la jeunesse et lui faire confiance. Il a 
eu le courage de prendre position afin d’influencer les hommes politiques. 

Il a été le rassembleur du monde dans le respect et l’écoute de l’homme, 
qu’il soit homme du peuple, homme d’Eglise, homme d’Etat, en témoigne 
l’hommage rendu par le monde entier. 

Espérons que Benoît XVI sache être à l’écoute de l’humanité. 
Christiane ESTEVES 

Repas haïtien 

Dimanche 3 avril, 
nous avions tous 
rendez-vous à 
Saint Thibault des 
Vignes pour 
partager entre 
autres un Griot de 
porc et quelques 
flans coco. 

Aux commandes, 
François Canard 
vice-président de 
Désir d'Haïti mais 
aussi grand chef 
cuisinier lors de 
tous nos repas ; 
derrière lui, de 

nombreuses 
bonnes volontés étaient là pour éplucher, couper, chauffer, …En salle, on s'active 
aussi : il faut dire que ce midi il va falloir être au top !! Nous attendons 125 
personnes (le maximum pouvant être accueilli par cette salle du centre culturel). 

Quelle joie de se retrouver et de faire connaître notre association autour d'un bon 
repas, quoi de plus convivial ? 

Comme dans une grande famille tous les âges sont représentés. Cela va des 
cheveux blancs aux enfants qui courent partout. La plus jeune n'a que 17 jours, 
elle s'appelle Joséphine, c'est la fille de Christophe et Valérie Lamare, nous lui 
souhaitons la bienvenue ainsi qu'une longue et belle vie dans un monde de 
partage et de respect. 

Les nouveaux bénévoles de Désir d'Haïti présentés dans le dernier journal sont 
présents et très actifs. 

Grâce à la mobilisation de tous, ce repas fut une grande réussite tant sur le plan 
humain que financier. Nous avons récolté environ 1200 euros (8000 francs). 

Rendez-vous donc pour la prochaine rencontre et n'hésitez pas à nous proposer 
vos bonnes idées pour améliorer la formule. 

 

YON GWO KOUT CHAPO POU TOUT MOUN KI TE LA.  
Un grand coup de chapeau à tous ceux qui étaient là. 

Valérie LAMARE 
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Rencontre avec l’Ambassadeur d’Haïti 

Le mercredi 20 avril, trois membres de l’association Désir 
D’Haïti ont été reçus par Monsieur Lionel C ETIENNE, le 
nouvel ambassadeur d’Haïti à Paris, suite aux conseils de 
Bernard TAILLEFER (de la SIDI) qui nous avait invité à le 
rencontrer afin de lui présenter Désir d’Haïti et Fonhsud. 

Il a été très intéressé et agréablement surpris de découvrir le 
travail que réalisait Fonhsud dans le secteur 
d’Aquin/Cavaillon. 

Son Excellence nous a proposé de rentrer en liaison avec les 
élus de Guyane, pour étudier une éventuelle coopération 
avec ce département, il nous a proposé de réaliser les 
démarches préliminaires. 

Pourquoi la Guyane ? 

Parce qu’en Guyane un tiers de la population vient d’Haïti, la 
plupart sont originaires du sud d’Haïti (dont Aquin et 
Cavaillon font partie) le gouvernement français envisage de 
favoriser le développement de cette région en créant des 
activités (agricoles, industrielles…) ce qui permettrait aux 
haïtiens de pouvoir travailler chez eux et limiterait 
l’immigration. 

Suite à notre entrevue, Monsieur ETIENNE a souhaité 
prendre contact avec nos élus locaux qui soutiennent 
l’association, c’est ainsi qu’il a rencontré Mr Deschamps 
(Maire de Brou) et Mme Querci (Maire de Vaires) et en juin 
prochain, un rendez-vous est fixé avec le Président de la 
Communauté de Communes de Marne et Chantereine 
Monsieur Marion. 

Christiane ESTEVES, Présidente de l’association, lui a 
adressé un résumé de nos engagements et de nos actions 
auprès de FONHSUD, regroupant les villes d’Aquin, Saint-
Louis et Cavaillon. 

J'ai eu l'occasion de rencontrer à nouveau Monsieur 
ETIENNE au ministère des Affaires Etrangères lors d’une 
conférence organisée par Monsieur et Madame BARNIER en 
l’honneur du frère Franklin ARMAND de passage en Europe. 
Monsieur ETIENNE a porté beaucoup d’intérêts aux 
réalisations de Franklin dans la région d’Hinche. 

De bonnes volontés se mobilisent pour notre pays. Espérons 
qu’Haïti retrouvera sa fierté d’autrefois « la perle des 
Antilles. » 

François G CANARD 

PRODISEL 

Lors de notre voyage en 1999 en Haïti, nous rencontrons 
Arris Destin, membre de FONHSUD qui nous fait part de son 
projet de réaliser des marais salants dans la plaine d’Aquin. Il 
nous précise que jadis il en existait mais que l’exploitation 
avait été abandonnée faute d’exploitant. 

Nous lui proposons d’analyser la qualité de l’argile, les 
analyses sont concluantes, voilà l’aventure de Prodisel 
lancée. 

En 2003 nous avons pu constater la réalisation des différents 
bassins ainsi que le stock de sel produit, Arris nous fait savoir 
qu’il vient d’être reconnu officiellement par l’Etat haïtien.  

Début 2005, dans un protocole d’accord, le bureau des Mines 
et le Ministère des Travaux Publics lui donne un droit de 
fonctionnement qui sera suivi d’une licence d’exploitation de 
l’eau salée d’un étang salé situé non loin de la mer à Aquin. 

En février dernier, Arris nous demande si nous pourrions 
intervenir auprès de l’Association des Sels de Guérande afin 
qu’elle puisse l’accueillir quelques jours pour lui permettre 
d’améliorer les techniques d’exploitation et de gestion du sel. 

L’association des Sels de Guérande est à l’étude de la 

demande, nous devrions avoir une réponse rapide, en 
espérant que la ténacité d’Arris soit récompensée. 

Christiane ESTEVES 
Fête de l’Agriculture et du 1e r mai 

Cette année la Plateforme des Organisations Paysannes de 
la commune d’Aquin (POPCA) a célébré la fête du travail et 
de l’agriculture à l’école normale de Morne Coma. 

Les organisations membres et sympathisants sont venus 
participer dans une ambiance de fraternité et de convivialité, 
les gens venaient de tous les horizons pour commémorer ce 
grand jour. 

Pour les paysans cette date a une signification toute 
particulière car c’est pour eux le moment de se défouler, de 
réfléchir sur la façon de travailler et de crier leur misère car ils 
commencent à perdre espoir, après 6 mois de soleil, les têtes 
de bétail disparaissent en grand nombre à cause du manque 
de nourriture 

Une messe a été chantée en la circonstance pour nous aider 
à combattre la misère , à réconforter les travailleurs 
désespérés, à encourager les dirigeants à travailler au profit 
des fils et des filles de ce pays.. 

Après la cérémonie, ont débuté les activités divertissantes : 
courses à pied, à sac, à œufs, concours de chants autour du 

Lionel C ETIENNE – François CANARD – Kristel MALEGUE 

Un bassin d’évaporation du marais 



 

N°21 Parution du 6 juin 2005, et sur le site Internet : http://pagesperso.laposte.net/desirhaiti/ page 3 

thème « améliorons notre environnement pour une vie 
meilleure » match de football de jeunes filles. 

Cependant le public attendait avec impatience le match des 
groupements de paysans avec des joueurs (travailleurs de 
jardin) âgés de plus de 45 ans, toute la communauté était au 
rendez -vous, rires, applaudissements venaient de toute part, 
les vieillards en ont même perdu leur voix. Il faut dire que des 
primes alléchantes ont été décernées à tous les gagnants. 
Par ailleurs, une conférence débat a eu lieu sur la 
tuberculose  

Nous ne saurons oublier la présence d’une bande de raras 
(fanfare) de Virgile qui a créé l’animation toute la journée. 

Les habitants de Morne Coma souhaitent que POPCA 
renouvelle cette action pour 2006. 

Gaspard Espard (responsable de POPCA) 
Un peu d’histoire…. 

Le 7 avril dernier, les Haïtiens (ceux du 
pays et ceux de la diaspora) fêtaient une 
fois de plus la mort de leur héros, 
Toussaint Louverture. Pour mémoire, 
résumons en quelques lignes, la vie de cet 
homme. Au regard de la situation actuelle 
du pays, il serait vain de rappeler que nous 
sommes le premier peuple noir à avoir pris 
notre indépendance, cependant pour 
parler de Toussaint, on est obligé d’y faire 
référence.  
Du statut d’esclave à celui d’affranchi 

D'après la tradition, Toussaint serait né à 
Saint-Domingue - anciennement 
Hispaniola qui regroupait les deux parties 
de l’île : la république d’Haïti et la 
république Dominicaine -, sur la plantation 
Bréda, au Haut-du-Cap, en 1743 (d’autres 
fixent sa naissance vers 1746). Originaire 
du Dahomey (actuel Bénin), il serait le fils 
d’un roi du Bénin dont la tribu fut déportée 
sur l’île de Saint-Domingue pour travailler 
dans les plantations de café et de sucre. 
Très laid et de petite taille, on le 
surnommait « Fatras-Bâton » c’est-à-dire 
le difforme. Doté cependant d’une grande 
intelligence, il gagna l’estime de son maître 
Baillon de Libertat qui lui apprit à lire et à 
écrire, Toussaint fut affranchi en 1776. 
L’histoire rapporte que contrairement aux 
esclaves nègres forcés de travailler dans 
les champs de canne sur la plantation Bréda, Toussaint 
servait son maître comme domestique ; certains historiens 
affirment comme cocher ou encore gardien de bétail. 
Toussaint aimait beaucoup les chevaux et était un excellent 
cavalier. 

Une fois affranchi, Toussaint se retrouve libre et maître de 
biens et d’esclaves . Il acquiert une petite fortune grâce à la 
culture du café, dont Haïti est le premier fournisseur mondial. 
Il quitta donc le monde servile pour entamer une carrière de 
colon. Il épousa Suzanne Simon-Baptiste, et eut deux fils 
Isaac et Saint-Jean. Toussaint gravissait les échelons avec 
un seul objectif en tête : « libérer tous les Noirs de 
l'esclavage ». Il leur fit donc la promesse "d'ouvrir" les routes 
d'un futur meilleur, d’où son surnom « Louverture ». 

La libération de Saint-Domingue.   

1789, la révolution française éclate, les esclaves noirs aussi 
se révoltent. Ainsi dans la nuit du 22 au 23 Août 1791, lors 

d’une réunion vaudou, ils donnent le signal de l’insurrection 
contre la tutelle française. Toussaint Louverture est à la tête 
d’une troupe de 2 000 hommes. Avec les chefs des armées 
noires ainsi formées, il se met au service de l’Espagne.  

Après la proclamation de l’abolition de l’esclavage, Toussaint 
se rallie à la France. Il se retrouve avec 4 000 hommes sous 
ses ordres et contrôle un vaste territoire. En 1797, il est 
nommé Général en chef de l’armée de Saint-Domingue. En 
1800, après maints combats, Toussaint Louverture décrète la 
liberté de la colonie. En 1801, il prend le titre de gouverneur 
général à vie. Cet acte lui coûtera son arrestation et sa vie.  

L’arrestation de Toussaint 

La France ne voyait pas d’un bon œil la promotion de 
Toussaint et le contrôle de Saint-Domingue par ce dernier. 
En 1802, Napoléon Bonaparte, alors premier Consul, rétablit 

l'esclavage, envoie 
trente-deux mille 
soldats reconquérir 
l'île et autorise de 
nouveau la traite des 
Noirs. Après avoir 
repoussé les troupes 
noires, le général 
français Leclerc, 
beau-frère de 
Napoléon, fait arrêter 
Toussaint, le 7 Juin 
1802. Le général 
noir fut déporté en 
France et incarcéré 
au fort de Joux, 
prison d’Etat du Jura 
français. 

Selon les historiens, 
tout avait été 
organisé pour 
empêcher Toussaint 
de communiquer 
avec l’extérieur. La 
fenêtre de sa cellule, 
paraît-il, était murée 
aux trois quarts et 
grillagée, puis 
complétée par un 
volet de tôle durant 
la nuit. Toussaint ne 
supportant pas cette 
solitude, ce climat 

auquel il n’était pas habitué, et atteint d’une maladie 
pulmonaire, meurt le 7 avril 1803.  

Haïti indépendant 

A bord de la frégate « La créole » pour le Cap, Toussaint 
déclara : 

« En me renversant, on n'a abattu à Saint-Domingue que le 
tronc de l'arbre de la liberté des Noirs ; il repoussera par les 
racines parce qu'elles sont profondes et nombreuses. » 

En effet, après sa disparition, les luttes se poursuivent à 
Saint-Domingue. Aidés des successeurs de Toussaint, les 
insurgés parvinrent à chasser les Français de Saint-
Domingue. En 1804, l'indépendance d'Haïti est définitivement 
proclamée. Saint-Domingue reprend son nom d’origine, Haïti, 
signifiant en créole « terre montagneuse ». C'est la première 
République noire de l'histoire du monde. 

Nathalie TAILLEFER 
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Nouvelles de FONHSUD 

Après six mois de sécheresse la pluie est revenue et les 
risques d’inondation sont très forts, les responsables ont 
même lancé un cri d’alarme. 

Durant la semaine de la Pentecôte, le pays a connu deux 
tremblements de terre, un à Port au Prince et un aux 
Gonaïves, on en annonce d’autres parce que, semble t’il, 
toutes les conditions sont réunies pour favoriser ce genre de 
manifestation de la nature. 
Les activités de FONHSUD fonctionnent assez bien, pour le 
mois d’avril, nous avons distribué, à plus de cent familles des 
poulets de race améliorée mais cette alternance de 
sécheresse et d’inondation crée de sérieux préjudices aux 
familles haitiennes 

Amitiés à tous les membres et amis de Désir d’Haiti, à la 
prochaine,  

Gousse Orémil 
Actualités  

Les bailleurs de fonds ont adopté un agenda pour Haïti 

Des représentants de la plupart des Etats engagés dans 
l’aide à Haïti se sont réunis vendredi 18 mars en conférence 
ministérielle à Cayenne, en Guyane, à l’appel du 
gouvernement français. « La communauté internationale n'a 
pas le droit d'échouer en Haïti », « ce serait un signal 
d'impuissance », a déclaré le ministre français des Affaires 
étrangères, Michel Barnier, à l'origine de cette conférence 
internationale. « Nous voulons convaincre les Haïtiens non 
par des mots mais par des actes, que nous sommes 
déterminés à les aider », a-t-il assuré.  

La conférence a adopté un « agenda pour Haïti » composé 
d'une liste structurée de près de 380 projets qui devront être 
financés à hauteur de 750 millions d'euros. Sélectionnés en 
principe pour répondre aux besoins quotidiens et les plus 
urgents de la population haïtienne, ils doivent être mis en 
œuvre très rapidement, courant 2005. Une conférence 
ministérielle de suivi des projets se tiendra dans six mois au 
Canada. Les projets concernent aussi bien la réhabilitation 
des routes, l’éducation, la santé et l’agriculture que les 
élections, l’amélioration de la sécurité et la justice. 

Présent à Cayenne, le Premier ministre Gérard Latortue, a 
souhaité que cette conférence « remette les pendules à 
l'heure ». Il a en effet déploré la lenteur des décaissements 
de l'aide promise lors de la réunion internationale tenue à 
Washington, en juillet dernier. Des financements d'un 
montant de 1,3 milliard de dollars avaient alors été annoncés. 
Les participants à la réunion ont souligné la nécessité 
d'appuyer le processus électoral. Le représentant spécial de 
l’ONU, Juan Gabriel Valdés, a déclaré qu’il était « urgent » 
d'« accélérer » le désarmement qu'il a jugé « prioritaire ». Il a 
réclamé « des concours financiers supplémentaires » pour 
mener à bien cette opération. Il estime nécessaire une 
augmentation du nombre de policiers de l'ONU. 

Ush n°741 du 22 mars 2005 

Assassinats et expulsions d’Haïtiens en République 
dominicaine 

Une nouvelle vague d’hostilités contre les Haïtiens vivant en 
République dominicaine a débuté le 8 mai après l’assassinat 
à Hatillo d’une commerçante dominicaine. Des habitants ont 
chassé tous les Haïtiens de la localité, qu’ils ont accusés 
d’avoir commis le crime. Les autorités dominicaines ont 
profité de cette situation pour conduire des arrestations et 
des expulsions à grande échelle.  

A la fin de la semaine dernière, la situation est devenue 
extrêmement préoccupante, au moins dans le Nord-Est du 
pays. La presse dominicaine a rapporté que trois Haïtiens y 
ont été tués par balles. Selon des défenseurs de droits 
humains, le nombre des victimes pourrait être bien supérieur. 
Rien qu’en trois jours, plus de trois mille personnes ont été 
expulsées selon les propos, rapportés par l’agence 
espagnole EFE, du fonctionnaire dominicain dirigeant 
l’opération. Auparavant, le Père Regino Martinez, directeur 
du Bureau Solidaridad Fronteriza établi à Dajabon, avait 
déclaré que la plupart des Haïtiens arrêtés dans la zone de 
Mao avaient été conduits à la frontière pieds nus, sans avoir 
pu ramasser leurs affaires ou prévenir leur famille.  

Certains disposaient de documents légaux de résidence, d’un 
certificat de naissance ou d’une carte d’identité dominicaine. 
Une partie des Dominicains noirs qui avaient franchi la 
frontière ont pu revenir grâce aux efforts du Père Regino 
Martinez. Au cours du week-end, la tension a commencé à 
s’étendre dans d’autres zones. A Enriquillo, au Sud du pays, 
une foule armée de machettes, de bâtons et de pierres, selon 
le quotidien El Nacional, a arrêté des dizaines d’Haïtiens et 
les a remis à la police en demandant qu’ils soient expulsés. 
Des organismes de la région ont fait savoir à AlterPresse que 
plusieurs résidences ont été attaquées par des Dominicains 
cagoulés à la recherche d’Haïtiens.  

Ush n°748 du 17 mai 2005 
Carnet 

Nous sommes heureux d’accueillir Joséphine LAMARE et 
assurons Gérard ALETON et sa famille de notre soutien suite 

au décès de sa mère. 
Calendrier 

19 juin : Fête de la Marne (Vaires-sur-Marne) 
26 juin :  Fête de la Communauté Haïtienne de Paris (Paris) 
2 juillet 10h à 22h : 4ème portes ouvertes des associations 

franco-haïtiennes (Bourse du travail – Saint-Denis) 
4 septembre : Journée des Associations (Vaires-sur-Marne) 

17 & 18 septembre : 7ème Journées de la Solidarité 
Internationale (Brou-sur-Chantereine) 

8 octobre à 20h30 :  Comédie musicale Moïse par la 
Compagnie du Loing (Vaires-sur-Marne) 
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BULLETIN D’ADHESION 
NOM : _________________________________________  
Prénoms : ______________________________________  
Adresse : ______________________________________  
 _____________________________________  
 _____________________________________  
Téléphone(s) : __________________________________  
Courriels :  _____________________________________  

c J’adhère à l’association ....................................... 16 € 
c Je fais un don de1......................................... ______ € 
Ci-joint un chèque de ....................................... ______ € 
Merci d’adresser votre chèque à l’ordre de Désir d’Haïti à : 

Madame Cécile LIMOSIN 
89 Avenue Gastellier - 77120 Coulommiers. 

1 :60% du don est déductible dans la limite de 20% du montant net imposable au-delà de 20%, l'excédent est reportable sur les 5 années suivantes. 
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